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U Section d* Tir j 12", 16 fr. en «apecaa, W. ; U , 
10 (r. an aspécs», ici.; 14*, tanne* de fumeur, of
fre anonyme • 15*, Olaoe à main Louis XV offert* 
par M. V. Despstur», président du Cercle Mili
taire; 16*, rvveil matin, effr* anonyme; IT, quatre 
panneaux, portrait* de famine, offert* par MM. 
Le .-.rr* et .Nus*; 18", 5 fr. en eapjcea, off*Tta 
par M. Edouard Lscomt* fila; 19", KJ , offerts par 

I Jl Hyaselinck; 20", id., offert* par 1* Seition da 
! Tir. 

( Indépendamment de ce» 20 prix, 6 dip'ome* 
offerts par M. 1* miniatra de la Guérie, seront de-
>ern> nsr ordre de classement, ••_ en tuppiéneot 
des pr.x qu'ils pourraient obtenir dans ce coi,cou,», 
>ui .«une» reos n aynfl't pas encore aatisfait i la 
loi militaire. 

CONCOURS B 
l .irrrbine 6 m m . Cibe a 12 mètre*. Carton* 

(aoo.1 le de la Fédération. — Séries illimitées da 4 
. ba 'e . — Prix de 's série 0.50 cent., munitions 

non ompr-ises. — Cibles a 4 blasons horizontaux, 
toutes a-rmes .idmis<-s tirant l'amorce Flobert on 
Bo/vjuett* 6 m/m — M-nie classement et barrsge 
que Ut <x>noou» „V — Position debout. 

1er pr:x, 40 lr. en espaces, offert* par la Se;t.on 
*> Tir , 2*, 30 fr. en espèce», id . ; 3 , £5 fr. en 
espèces, id. ; 4', deux médaillons artistiques, offerts 
par M. F? Dusart; 5", un couvert arpent, offert 
par M César Leoooite»; 6', 20 fr. en espèces, of
ferts par MM Masure et Caenj ? , 15 fr. en es
pèce* offerts par la Hect'on de Tir; 8", terre e n t e , 
offerte par M. Samausn, pharmacien; 0", jardinière 
artistique, offerte par M. V. Couvreur, vice-prési
dent cm Cercle Militaire; 10*, 10 fr. en e»pèce*. 
offerts par la * c t i o n de Tir; i l ' , douze cuillers à 
rat,-, en érrin, offre anonyme; 12*, boite biscuit», 
offerte par M. A. Raque' ; 13* paire de vases 
c.iivte. offerts par M. A Rromez. secrétaire de la 
• Patriote > ; 14'. dictionnaire Larousse, offert par 
M. 1 rubout; 15', deux panneaux, fleurs, offerts 
par MAI. Letebvr* et N'isse; 16', vase majolique, 
offre anonyme; 17", 18" 19\ 20", 5 fr. en espèces, 
Offerts par la Section de Tir 

CONCOURS C (Honneur) 
Toutes armas admises. Calibre maximum 11 

m'm. Cible à 20 mètres. — Stries illimitées de 4 
balle*. — Prix de la série 0,50 cent muiitiotis 
non <-onvprise* — Même ' '«sèment et, bsrr»:"e que 
pour les précédents. — Position : armes de guerre: 
oV*>ut ou à genou; carabine: debout. 

1er prix. 50 fr. en espèces, offerte par la Sec
tion de Tir ; S, 40 fr. vu espèces, id. ; 3 - , 30 fr. 
an «-f-pocea. id. ; 4*. 25 fr._ eu espèces, id. ; 5', ser
vie* 12 couverts, en ©crin, offert par M. Léon 
Germain : 6'. 20 fr en espVes, offerts par M. 
Pau! Pefit-Dupire; 7", servi.* a <*:é. offert par 
M. Geoi^es Martin; 8*. portrait a l'huile, offert 
par M. K Bouzm. professeur à l'Ecole des arts in
dustriels d» Houbaix; 9*. terre cuite, offert* par 
M. V. Donon, présidant de la Sectiou de T i r ; 10". 
15 fr en esovees. i.fferts par la Section de Tir; 
M", 15 fr. en eaoeres, id. ; 12*. 10 fr. en espèces. 
id ; lo'( rnéVtsillon. offert par l'Union de France: 
14" seau A biscuits, offre inoiivtne : 15', encrier 
ar ietiirue .offert par M. V. Despature, président 
du rcec'e Militaire; 16*. £ fr. en espèces, offerts 
•par M. Jackson; 17* et 18*, 5 fr. en espèces, offert* 
par la Section de Tir; 1 ? , épingle d'argent, offerte 
aar l'Union d» France; 20", Quatre panneaux, 
fleur», offarts par M1M. Lefebvre et Xisse. 

Rssuboail'et, 200 îr, pris d honneur. Mis*: S fr. 
U S A S c*i»;u«» d* ce» concocri, il sera joué à raison 
de 0.25 par piseon, deux tplcndide* régulatet»*» 
t.x.1 deux oretriirej séries de deux pureons non dé 
signés. Jeu de pofslea habstool. .Rèfr*.*ment d* 
< l'Union Colombophile » de Tourcoing. 6413d 
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nOUBAIX. _ Diaisnoh* 7 mai, • Aux Vieux 
Bons Vivants », dh*x D. Parain, ru* de* Champ*. 
35. An sort A 10 fa. 1/2. au parc a 11 h. IM pour 
10. 11 reste des mises. 61269 

— Dirnauch» 7 mai, à 11 h., concours chat Oses»* 
6a,varv, 31, rue du Tilleul. 3 fr. 50 pour 10 fr. 
Se presser pour le» misas. 633T 

ROUBA1X. — Salle de l'Ex-position, Parc Bar-
bieux. Dimanche 7 mai, 4 de 7 pour 1.000 franc». 
Paire de plaisir a 100 francs L e Comité contre 
To'imai, Eapieres et Git* réuni*. Mise au parc a 
4 heures. 

Lundi 8 mai. même salle. 5 de 9 pour 2.000 fr. 
Les ory-anisateur* o** Concours contre les Gladia 
Il «S» de V oickerinckosre s t les Bon» Vivants <te 
Blendecques. Mise su parc è 4 heures. 

Jeudi 1 mai, fzrosse partie contre Monsieur 
Paul Masurel. 

.Dimanche 14 mai, contùruation do concotxr» 
monstre de 80 sociétés. Premier prix E.000 fr. 

6398J 
— Lundi 8 mai. cjjSeï M. Alpihorue Destobbe-

Wire, 66, rue de Mou-rasjx, t A l'Abond-utce >. 
(concours sreec de* mises de 10 fr. pour 30 fr. ; 
7 fr pour 30 fr. et 5 pour 18. Il reste quelque» 
mi*e*. 6397 

— Oimandie 7 mai, r+ex E. Dambrin, m e de 
Maubeuee. 3 de 8 pour 100 fr. contre Pan! Van-
decandeiaere Hémy. le toneniier et Louis Prourvost 
La première paire citée pour 100 fr. Le Noir Louis 
Frotivoct contre !e Coq Chocolat de Lille. La 
mise au osrc à 4 heures. 61300 

TOCRCOTNG. Dimanche 7 mai, concours chez 
Emile Demunok dit maçon rue de Oand, 400. \ 
5 h. Coqs ton» poids. ' 6385 

— Lundi 8 mai. lendage Vandeputto de Rekem. 
A Dessau. nonr 100 francs. A 7 heures, chez Los-
feld, rus de Oand. 588. 6390 

BON* Q. — Chez Gaston Delépaut. rue de 1» 
Latte, dimanche 7 mai. 2 de 3 pour 100 francs 
contre la G rende Société de M en in et GèWuwe 
réunis. Au parc à 5 h. 6367 

HtiUBAIX. — La sociét«- 'es < Francs Tireur» 
Iîosi>urs!«i< > établie che'. Mura, boulet-ara de 
M.tz. tir s l'arr i la penne, le «imsji'he 7 mai. 
700 fr. de prix. L* mise de ih:ujue tireur sera de 
6 fr 50. L inscription i 2 heures l '2 pour com-
merKTir à 3 heures. 61302 

ROUSAIx. — Asseeiatlen des A. C. d* l'Institut 
Tursot. - Dimanche i>rochalu. 7 mai. au Stand 
d» tir de l'Assorla'ion. TB, rue du l'ollt'se. fornia-
ttoti des équipes pour le Championnat des Ecolt* 
d«. rran.-. Les élèves et le» anrlens «1ère» de 11ns-
titiil Turbot, us- H a 18 ans. qui dètireut prendre 
fsirt à ce championnat, sont prés de s< faire lr 

r O O T B A LL- ASSOCIAT ION 

INSTITUT 0OL»«"T DE TOURC0IN0. — Une 
•u'iiir imite d.; l'Institut ColbTrt rencontrera, 
dimanche prochain, a » heures une équipe mlxlc 
des ..iic.eri!. tleves do U rue des Plats, en un match 
ainVal. sur le terrain i» ***s» dernière Les equi-
•l«-rs de l'Institut sont Instamment priée oe se 
rr..u"v,r au terrain (nie des Plats coulrè l a t o » , 
à s h 1 % pour pouvoir commencer a » heure». 

C S L S M 1 0 P H I L I » 

rjeur înioits , Ctntre et CVsss. \'«-!Klredi, de 
4 à 7 h., mis* en panier* pour le concours SUT 
*"*rnil>ouill*t. chex M. Duprs-i. roe ê'JUjftr. 2- bu-
, , . ,1 .-bez M. Branquart, rue CVvrcid. à Croix. 
500 fr. de nrix d'honneur et deux résrulatei'1*. 
jtivyon de 6 kilomètres. 6315 

lOURCOIXO. — Société e La Plume d'Acier » 
11C. rne de* Piats. dimanche 7 mai. concours d» 
l hajitiliy. 100 fr. prix «'honneur. Mise 1 lr. 60. 

M a r e h é i d i v e r s 
PARI».LA VILLETTI, 4 mal. — ***tlaus. — 

Vente mauvaise- sur le erros bétail, calme sur les 
veaux, les moutons et les porcs. — Besuls : vpudus, 
1.166; ire quai . 0.S8; Se. 0.83: 3e, 0 73. — Vaches : 
vendue», e n : Ire quai.. DM; Je. 0 83: 3e, 073. — 
Ttrureaux vendus. ISO; tre quai.. 0.78; îe . 0.71: 
3e. 070. — Veafrx Vend™. 12SM : Ire quai.. l.*>: 
îe. 110; 3e. ion. _ Moutons: vendus. 1134»: Ire 
quai . 1J0; *e, 190- Se. 1.10. — Porcs vendu». 
4 .1»; ire quel.. 103: » . O.tS; 3e. 0*3 

ATH, 4 mai. — froment vieux, les 400 kilos. 1»75: 
«elirle. UW>; avoine, 2u.O0: beurre, le siio. "•âô: 
oeufs les 55. IJV. 

LILLE, 4 mai — Marché aui leurrag»» *t paillas. 
— PaLi:*. Ire quel., 80; ie. 7f.. — Avoine. Ire quai.. 
60; 'Je. » — Foin, lr equal.. 115: 2c. 110. — Len
tilles. Ire quai 110: 9e. 106. — Sainfoin. lre< quai.. 
10»: Se «a. — Luzerne, ire quai., Mû: 0e. 100. — 
Trèfle, lr» quai . 120: Se. 110. — HivernaRe. Ire 
quai . 9r»; îe . «o. — Octroi compris. 

Hf R V I L L E , 3 mal. — Pommes de terre, les 100 
xllos 1000 a, 15.0»; beurre, le demi-kilo. 1.S6; œufs, 
les #''. MM. 

PB00, 4 mai. — Beurre, s.co A 3.00 le kilo; œufs. 
2*0 les 26; salades, 0.10 la pièce; oranges. 100 la 
<>miz.nnc; poin-au.x. o ro la «rrosse botte; asperges. 
1.S0 a 1.75 la botte- porcs maigre*. M à 35Ou la 
pli-u- ; porc» gras. 1.20 le kilo vivant. 

A U O E N A R D E , 4 mai — Pommes de terre. 14.00: 
beurre. le kilo, 3 7Î: œufs, les «A. «04; pourceaux, 
52 50- lapins. 3 1.' 

ANVSRI, 4 mai. — Café* (Cote officielle). — San-
tos. par 50 kilos, entrepôt Mai Ju;n. 67.25; Juillet. 
«7H0; août. 66 75: septembre. 66 25: octobre. 6V75: 
novembre. 01.75; décembre. 64 25: Janvier A avril. 
S4 0" — Vente, w <»io ^acs. — Soutenu. 

Oéréales. — Marché ferme pour les blés. Seigle 
tn-s Irna*. urge soutenue. Avoine ferme. Mais 
soutenu. 

saindasji. — On cote Wllrox. en franr-s, par 100 
kilo» Mal. 10100; Juin, loi 50; Juillet. lo iTi; août. 
102<n-. septembre à décembre. 102'"» 

Heukion*. — On cote, par 50 kilos : Aiost. cou 
rani. 87 Oii à 6C«t- juln-JulUel. 67 00 a 6600; nou
velle récolte, souu A i».00; Poperingne ville, cou
rant, 6900 a 07 00; Juin Juillet, <S? 00 A 87.00; nou
velle récolte 77.Ù0 A 770». — Calme. 

Pétrels raffiné. — On cote : Disponible blanc, 
19.00; mai. ».*»; Juin, 19.25; Juillet août. 19 50 par 
10" kilos. — Calme. 

Suifs. — Par 100 kilos. — On cote le inlf <* : Inté
rieur mangeable. H3 00 a 119.00 : rlTrr tadustri-l, 
7̂  '«1 1 B K' iMBufs d'Australie. 83 00 A 88 00; bœufs 
de La IMata. «3.00 a «7uo ; moutons de La Plata. 
84 00 A 87.00' id. d Australie. 86.30 A 90.00: id. uitér. 
mang . 114 00 A llg.oo. — Calme. 

Tsurttaui d* lin. — fin cote disponible : Améri
que. 20.r.0: trois de Juin. 18.75; quatre derniers, 
19.00 • quatre premiers. 19 50. — Calme. 
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BULLETIN FMAMCIER 
P A R I S , 4 mai. 

Mal impressionné par les commentaire» des jour
naux étrangers au sujet de l'occupation de Fez 
par no» troupes, ,e marché a ouvert en hésitation 
générale. On se reprend un peu par la suite, mais 
de nombreuses réalisations ne tardent pas i s* 
produire dans 1 ensemble des compartiments et 
les cours s'en trouvent finalement assez affectés. 
Parmi les valeurs les plu» affectées, notons tout 
d'abord les Fonda d Btats — noCie 3 % en tête, — 
les industriel!** runes et lss chemins espagnols. 
Par contre, lss électricités témoignent de grands 
résistance. £ n coulisse le» mine» d'or «ont tou
jours délaissée», pos-r l'instant reperdent quel
que* fractions. Diamantifères moins bieu defen-
tfos» que précédemment. 

La Kent* se montre lourde A 95 75. Sauf 1* 
Portugais, tro» résistant qui s'avance A 66.8B, tous 
Us Fonds d Etats étrangers ont sensiblement fai
bli. Bons de Sao Paulo tenus i 511.26. Les éta
blissements de crédit font preuve de lourdeur : la 
Banque Franoo-Amérioaine s'inscrit à 514, Créait 
foncier d'Algérie et de Tunisi* 653. On remarqs» 
des achats intéressants «n Banque nationale 
oTHaïti. Léger recul de» Banques étrangère». Les 
Chemins français perdent leur avance d'hier, à 
part l'Ouest coté à 330 lr. Les Chemins espagnols 
fléchissent A nouveau: Sud de l'Espagne 105. Le 
bon temps des valeur» russes «emdle maintenant 
terminé; la baisse est particulièrement «ensible 
aujourd'hui sur la Bakou qui perd 25 points a 
834 fr. ' 

Les valeurs de traction «ont généralement cal
me» : le Métropolitain est très ferme à 6ÉB,.l'Om
nibus et la Thomsoti fléchissent à 678 et 800 fr. 
La tenue de New-York ayant été moins bonne sur 
les cuprifères, le Rio Tinto rétroj-rasle à 1714 con
tre 172B. En oouli»»e, Ja lounrleur persiste sur les 
mines d'or, hésitante» A Lond>i'e» hier, et le s dia
mantifères sont en assez sensible réaction : la De 
•Beers s'inscrit à 477.50, Jagersfcntein 315.60. 
Nouvelles réalisation» sur les tnétalî-ursique» rus
ses : le Platine termine A 837 fr. Moins bonne 
tenue de» caoutchoutière», la Financière fier hissant 
A 326, Eastern résistant à 73, Malacca ferme * 
2*3.50. 

P tmnrzE & WAUDINOTC*', 
rue Lepettetier, îO, Parii. 

SOCIET^GENERALE 
« g , r u e d e l a C s r e , R O U B A I X 

1 , R u e Us l ' H » t * l - d e - V I H a . T 0 U R C 0 I N C 
ordre de Bourse. — Opérations snr titre». — Pâte-

ment de coupons. - oorrnes-FORTS D E P U I S J rr. 
PAR M O I S : M F R A N M PAR A N . ' 0 » 

BI I<AN D E LA B A N Q U f D E F R A N C E 
V du 07 a v r i l a u « ma i 1011 

Encaisse oc 
Encaisse argent 
Portefeuille 
Avances sur titres — 
Comptes cour, particul. 
Compte cour du Trésor 
Billets en circulation . . 

3.233. IW.xro 
S45313.417 

1.131.960199 
169 366 351 
640 572.504 
HO 6W.S94 

3.372.341 
3.275.139 

158 643.716 
7 811 9,7 

124.845 .M» 
46.J09.btt3 
I»j71.745 

B I B L I O G R A P H I E 
R E V U E D E L ' E D U C A T I O N F f t t f r I L I A I E . — Bst-U 

Science plus nécessaire à tous que la science de 
l'éducation î Bien rares sont ceux que ne préoccupe 
pas raven_r d'un enfant; aussi peut-on dire qu'elle 
s adresse véritablement A tous, cette R»vue ou l'on 
trouve des conseil? pratiques d'éducation physique. 
Intellectuelle et morale. • 

Extrait du sommaire d'avril : 
Cercles ois pan nu. - - Diplômes spéciaux de-

pédacogic faasiliaie — Vn cas d'éducation embar
rassant. — Les œuvres de protection de la pre
mière enfance. — L éducation de la responsabilité. 
— Ne noies apitoyons pas A la'leffere. -- Lssthé-
ttque du bAtlm»nt scolaire. — Propos de poil? et 
de plumes. — L'instituteur n'est pas râpante ' — 
Utilité de l'étude de l'enfant. — Pour conserver 
les plumes métalliques. — L'éducation uu sens 
esihètlquf. — BlUlioaraphic. etc.... 

Numéros gratuits sur demande adressée au secré
tariat. 4-i. rue Rubens, Bruxelles. 

Canton» d s rt.uMls , 
ROUBAIX. — Dèclanatlons d» naissances du Jeu

di * suai. — Hélène ParuienUet. bswArraitl de 
l imhrai . — QabrleUe Saïupers, rus ds Wssjis». 108. 
— Charles smets. rue feiiaxt, «k. — Manne* Van-
WJTsbergtie, rue Desbonnets. 17. — m i e t t e M u y 
laert, rue d/Alma, 124. — Lucie Vandroy, rue de 
Lannoy, 8 bis. — Xvonne Buyssena, rue J.-B.-Ver>. 
•outere, i i — ArtnlRh* Vanouaewatsr, rue de De-
nalu, is». — julien OBISBOS, bontorard de four
nîtes. 52. — Léon Lerat. rue Lacroix, impasse 
Jacob, 3. — Thérèse Chabrler, rue St-Oeorges. 20. 

Déclarations de décès. — ' Sylvie D Heygere, 52 
ans, Usserande, rue des Longues-Haies, 178. — 
oscar Doeott-gnles. 30 ans, «utpioy» aua uamways. 
boulevard de Strasbourg, 74. — Henri Terbeae. 
71 ans. marchand de cuirs, rue d* la CThinasé» 35-
— Fi *Sj uls Vansss Wlele, 36 ans dessinateur, rue 
de 1 li.dusirie. 62. w- Charles. Tnooft, 16 ans, bA-
cleur. rue de Beaurewaert, 30. — Mort-nA, 1. 

OROIX. — DécUusirloTis de oérts du 4 mal. — 
Gilbert Ohesqulére, 18 jours, rue Paidherbe. 18. — 
Victortue Boyart. 70 ans, sans ptWesslon, rue Klé-
ber, if. 

WAOQUEHAL. — Déclatatlons de naissances. — 
Marie Dupont, A la Maternité. — Louis Barbleux. 
impasse du plomeux. — Henri Caret te. rue La
martine. 30. e 

Canton B* Lartnan 
ATA. — Déclaration de décès du 4 mai. — Valen-

Une Wtllocq. 13 ans. rue du Vert-Pré. 
W I L L E M » — Déclarations d» naissances du 4 

mal. — Achille Deiplaiique. rue Pamechon. — Léon 
Ooppenolle. rue de* Morts. 

A N N A P F E S . — Déeiarat.ons de naissances du 4 
mai — Marie Lorlclan. ruelle d'Asoq. — Eglanttne 
Paulvalrhe. ciranii'Ru*. — Denise Grimopunt. rue 
des llallols. 

Publication de mariage. — rVjrtuné Aehtn, jar
dinier. A Arias, et Marie Decréme. sans profession. 

PONDS D'tTAT FRANÇAIS ET STRAN-
CERS. — BANQUE OE FRANCE, CRE
DIT FON0IER ET DIVERS. 

A An • IK' 
Déclarations de d4cé«. — J.-B. Damlde, 25 ans, 

tourneur, ruelle Cardon. — Louis Marga. 7V ans. 
couvreur, ru* de la Justice. 

Cantan* Ba T e u r s a t n s 
TOUR00INQ. — Déclarations oe naissances du 4 

mal. — Marie Decoene, rue d Arcole, as. — Jeanne 
Cau. rue d'Anvers. 28. — Denise Bonckaert. rus da 

K la Malcense, 204. — Roger Rigaux, rue de Paris, 
*208. — Louis Parmentier, rue de la Latte. 161. 

«Déclarations de décès. — Marie Vauwymewseh. 
7Tans, rue de ijjuion, »47. — Marie Desvoyer, 81 
ans, rue des Champs. 30. — Victor ftewaele. 10 
mois, rue de la Planche. — Léontlne Joly. 48 ans, 
rue de Roubalx. 162. — Auguste Thaia. 18 Jours, 
boulevard Gambetta, 904. — Rolande Famecbon. 
4 ans. rue de Brest, 14. 

MOUVAUX. — Déclaration de naissance du 4 mai. 
— Fernand Vandaele, rue Vauban. 04. 

NBUVILLE. — Publication de mariage du 4 mal. 
— André lljaçnon. tisserand. A Neuville, s t Clé
mence Clae^l, rattacheuse, A Mouscron. 

Déclaration de décès. — Henri Hauvrel, chemin 
des Fromets. 

RONCQ. — DAclaration de décès d'à 4 mal. — 
Marie Lepretre, 62 ans, ménagère, ruellle de 
1 Eglise. 

B O N D U E S . — Déclaration de décès du 4 mal- — 
— Jules Descamps, 3$ ans. muralcher. A la Chan
terelle. 

HALLUIN. — Déclaration de naissance du 4 mal. 
— André Meeuros. rue de la Lys. 

LINSELLES. — Déclaration de naissance du 4 
mai. — Pierre Ghequière, à la Bassée. 

Publication de mariage. — .Iules Landuyt, bon-
cher, et Céline Fremeaux. sans profession. 

BOUSBE0QUE. — Déclarations de décès du 4 mal. 
— Henri Delescluse. 00 ans. tetlleur de Hn, A la 
Basse-Ville. — Marie Vandenbussche. 1 mois, aux 
Bols. 

3BBira«3-XQX7aB 
Flandre O o d d s n U I * 

COURTRAI. — Déclarations de naissances du 4 
mal. — Firmln Delannoy, Petit-Kring. — André 
Hirsche. boulevard ùe Smet de Naeyer. — Léon 
Vandeglnste. rue des Champs. 

Mariages. — Robert Putman, 33 ans. négociant 
en lins, chaussée d Aelbeke, et Hélène Vjsnant. 25 
ans, sans profession, place «A-s Eperons U Or. — 
Julien Tant, 20 ans, ébéniste, rue de la Douane, et 
Léonie Bossuyt. i8 arts, couturière, rue de Mous
cron'. — Charte* Tant, 13 Ans, tapissier, rue de la 
Douane, et Paula Lefever. 23 ans, couturière, rue 
de Swevegbem. 

Déclaration d« décès. — Marie Luyckx. 73 ans. 
hameau Ste-Anne. — Marie Devos. 56 ans, hameau 
Ste Anne 

MOUSCRON. — Déclaration de naissance du 4 
mal. — Marthe WitUeins, rue de la MarLère. l i t . 

Déclarations de décès. — Raymond LoncV*. 4 
mois, rue des Etudiants. 71. — André André. 61 
ans, rrce du Conet. 11. 

MENIN. — Déclarations de naissances du 4 mal. 
— Fl 'he l Denctrme, porte de Bruges. 145. — André 
Deneckere rue de la Prairie. M. 

Déclarations de décès. — Marie Kesteloot. 07 «as. 
sans profession, contour de l'Eglise, 9. — Auguste 
Dociiy. 44 ans. charpentier, rue dTpres, 200. 
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F s u U l s t o n d u « J O U R N A L D E R O U B A I X » 

«ta • • m d r . d l , » m a l 1*11 

ûa Jtouie 
a des Cpines 

Par M.AIGUEPERSE 

Insensiblemant, 1» sol i tude devient f i n s 
grande ; Paul* quest ionne alors l e j e u n e homme 
sur les ressource* «lu pays , 1a n a t u r e d u sol, 
l 'esprit de» v i l lageois ; e l le 8'étonne du nom
bre et de l'étendue des landes , ins inuant que 
du eût* de Touriort lce terrain» inculte» sont 
en petit nembre : pe t i t nombre q u e le marquis 
d e Tourfort espère encore réduire. C e qui est 
possible pour les terres de Tourfort do i t l 'être 
auwi -tour les terres de Grangebel le . 

— N~ aimeriez-vous pas voua occuper d agri
cul ture , mon cousin? 

Jusque-là , Vivian a d o n n é de b e n n e grâce 
les renseignements demandé»: mais , « u nom 
do u Tourfort », surtout à 1» dernière quest ion 
«le P a u l e , «on visaaje reprend l 'expression dee 
toauvnis jours, e t le n non » très sec qui sort 
de se» Lèvre» montre à la jaune fille qu'elle a 
trop v i t e anordé un sujet dangereux, u n chan
gement de payaage lui fourni t l'coca-
sion de parler de peinture , e t Isa voila jp**-
aant an revue le» différentes Ecoles, sou l ignant 
leur» préférence*, presque toujours semblables, 
c e qui fiait par Ua amuser l 'un e t l 'autre. V i 
vian tÊlt surpris , t a n t les minutas o n t passe 
vite, quand, a n milieu d 'uae discussion, H u -
«ruette, que oatt» M—art» a' intéresse guère , 
lui lance ga i ement : 

— Arrêtes votre haquenée , Monsieur l e Di s 
t ra i t , nous dépassons le but . 

Vn fugitif sourire aux lèvres, — sourire qui 
transferme complètement sa physionomie , — il 
regarde Paule ; 

— L'Art noua fa isa i t oublier le tableau. 
L e s i te est ravissant . D e s arbres cc-ntenni-

Tee; un tapis de mousse v e l o r t e e ; une roche 
bicarré couverte de bruyère rose e t d'oeillets 
pourpre»; une source qui ja i l l i t en tre deux 
touffes de fougère, puis a'en va, Limpide e t js>-
seuse, à travers l e bois , arrosant a u psasage 
le gazon t énu , les sax i frages délicat», les myo
sotis tardifs qui fleurissent ses r ives ; e t . sur 
t o u t cela, des effets d'ombre « t d e lumière- si 
étrange», si beaux, q u e P a u l e j e t t e un cri d'ad
mirat ion. 

— J e me meta a u trava i l «ans perdre une 
minute. Donnes-moi des conseils, V iv ian . 

— » L a p e t i t e » v a cuei l l ir de s fraises , a n 
nonce H u g u e t t e daja loin. E l l e e s t l a ménagère 
des artiste*. 

Une noble Damoiselle 
Et Vivian de Gf-ecgetwWe 
Peignaient au bord d'un ruisseau 
Un merveilleux tableau. » 

11 manque une syl labcl P e u i m p o r t e . . . O b i 
des fraise», exquises , parfumées . . . 

Une noble Damoiselle 
Et Vivian de Qrangebell*.... s 

— Qu'avetvvous donc fai t , m u r m u r e V i v i a n , 
pour transformer R u g u e t t e à c e p t i n t ? 

Lentement , sans regarder son inter lccuteur , 
Pau le répond : 

— J e l'ai a imée . 
— Alors, selon vous , j e ne l 'a ime paaP 
— Vous l'aime» s a n s vous oublier vous-

même. La mort de mon père m é d i s s e très 
tr i s te , mon cousin. Pcnaec-vous que si je par
lai» cons tamment de o u p e i n e A H u g u e t t e , si 
ai le m e voyait l es yeux ple ins d e larmes, nous 
entendrions ses joyeux éclata de rire e t ses 
non moins joyeux refrains? N o n . Eh bien, 
vou» l a i avar. mentir* casaque jour v o t r e éiier-
vement , je dirai même : voa colères contre 

tout e t contre tcu», e t e l le e s t d e v e n u e le sau
vageon aigri qui a rendu pénib le le début d e 
mon séjour à Urengebel le . 

— Doi&-je e n conclure, demande-t - i l le re
gard sombre, que j e vous ai fa i t souffrir aussi P 

E l l e ne lève pas la . t ê t e , para i t s'absorber 
dans son travai l . 

— Mon cousin, souvenes-veus de notre pre
mier en tre t i en : i l es t 1* réponse A votre ques
t ion . 

L e si lence règne d u r a n t quelques m i n u t e s ; 
puis , V i v i a n reprend, presque bas : 

— Etes-vous plus heureuse m a i n t e n a n t ? 
— Oui. J e le serais d a v a n t a g e encore ai j e 

voua voyais sortir u n peu d e vo tre sol i tude. 
La santé se ressent a u t a n t q u e l 'humeur d 'une 
réclusion tc ta le . 

— M a santé P... J ' a i e n souvent e n v i e d e ma 
tuer. 

L a j e u n e fille pâ l i t . 
— Alors, mon cousin, von» ê t e s un lâche. 

Que l'on défa i l le un ins tant , quelques jour», 
sous la douleur, je l e comprends-, mai s q u e 
l'on cherche la fin d e c e t t e douleur dans la 
mort , j e ne le oemprends. p s s . 

— On voit bien e u e vous n a v e t pas souffert. 
C e t t e fois , Pau le se d is tra i t d e s o c travai l , 

aa main res te inact ive , e t les y e u x fixés sur 
V i v i a n , «l ie d i t d 'une voix l ente : 

— Si , j 'a i souffert : voilà pourquoi je puis 
voua parler de !a souffrance. 

Une noble DamoiseHe 
Hi Vivian As Grangebelle 

C e s t H u g u e t t e ! H u g u e t t e rouge octume les 
fraises qu'el le t i e n t dé l i ca tement d a n s u n e lé
gère corbeille d'osier. 

— Tout celai crie-t-elle. 
P u i s , arr ivée près d e son frère e t de P a u l e : 
— Quels airs d 'enterrement 1 Vous ave» faim 

comme moi, bien sâr . D é j e u n o n s v i t e . 
... I l es t tard quand on reprend le chemin 

de Grangebelle . P a u l e emporte une ébauche 
très ( éuss i e ; V i v i a n , plusieurs vus» photogra
phiques , H u g u e t t e , un bouquet mervei l leux 

« qui sent les F é e s n, asrrure-t-elle. L e crépus
cule descend sur la c a m p a g n e ; les lo intains 
s 'enveloppent d u n e brome violet te , présage de 
beau t e m p s ; les t roupeaux q u i t t e n t les p â t u 
rages pour regagner le» fermes, e t , sur la 
route, on trouve fréquemment des vi l lageois 
qui rentrent chez e u x le trava i l fini. Comme 
Le matin, ils soulèvent leur chapeau : 

— Bonjour, Mademoisel le Pau le . Bonjour , 
Monsieur Vivian. Bonjour , Mademoise l le H u 
guet te . 

Est -ce l e c a l m e a p a i s a n t de c e t t e soirée d 'é té 
qui influe sur 1' â m e d e V i v i a n P D e u x fois, 
P a u l e e t H u g u e t t e l ' entendent répondre à ces 
« bonjours », par : « Bonjcur , mon ami . » 
Quand, passant le seuil de Grangebelle , les 
deux jeunes filles le remercient chaleureuse
ment de ce t t e promenade ravissante , il d i t à 
P a u l e avec u n s douceur inus i tée : 

— S i u n e nouvel le s éance vous e s t néces
saire, ma cousine, nous pourrons retourner à 
la « Source des F é e s ». 

El le lui t e n d la main , e t , des larmes dans 
les yeux , murmure si bas qu' i l l ' entend à 
p e i n e : 

— J'accepte . Merci , V i v i a n . 
Ce soir-là, le j eune homme délaisse livre» 

e t ar t i c l e s ; tard, bien tard , il reste accoudé 
à la fenêtre de sa chambre, les yeux fixé» sur 
les arbres du parc. M a i s il n e voit pas leur 
feui l lage teuffu, de marne qu'il n 'entend pas 
les accorda du piano , les chant s , les rires qui 
p a r t e n t d u salon de sa mère Ce qu'il voit 
c'eTt l 'expression du v i sage de P a u l e ; ce qu'i l 
e n t e n d , c'est la vo ix lente , sér ieuse d e P a u l e : 

« — Si , j 'a i souffert. . . Vo i là pourquoi je pui» 
vous p»r!er d e la souffrance, » 

E t quand, enfin, V i v i a n se déc ide à aller 
prendre du repos, c'est en m u r m u r a n t : 

« — J e u n e , charmante , bien por tante , riche, 
qu'a-t-el le donc p u souffrir P » 

X 
Assise sur l e c a n a p é d u p e t i t asic-n d e P a u l » 

d 'Ernste in , Madame d e Tourfort emprison

n a n t les m a i n s de la j e u n e fille d a n s ses mais» 
finement gantées , r éoé ta avec ins is tance : 

— Pourquoi ne venez-vous plus à Tour-
for t? 

— J e vous l 'ai écr i t . Madame. 
— Oui , sans doute , vous ê t e s t rès prise, e t 

H u g u e t t e vous s u i t comme la su iva i t Bel i-
tair* : toute fo i s , vous pouvez, il me semble, 
nous donner, de t e m p s à a u t r e , quelques heures 
de votre après-midi . V o s tableaux sont ter
m i n é s P 

— D e p u i s deux jours , e t la f ê t e d e V i v i a n 
es t c e soir. Vous voyea bien, M s d a m e , qu'i l 
fa l la i t me hâter. H u g u e t t e a brodé au passé 
un charmant pe t i t t a p i s ; ncu» offrirons auss i 
des fleurs : mon cousin sera c o n t e n t , espé
rons-le. 

— Alors, vous aura» plus d e loisirs? 
U n sourire courut sur les lèvres d e Pau le . 
— Chère Madame, v o u s m e voules très 

f ranche; eh bien, lors même que m e s loisir» 
me -permettraient d'aller à Tourfcrt , j e n'irai» 
que rarement . . . jusqu'à c e q u e V i v i a n n e 
fronce plus les sourcils quand on prononce 
votre nom. 

Les joues de Madame do Tourfort «'empour
prèrent . 

— S i vous a l iénée votre indépendance . . . 
— Pardonnes-mot . Madame , de vou» inter

rompre. Au po int d e v u e « monda in », io garde 
c e t t e indépendance d 'une façon absolu». 
J ' ignore — cela voua semblera peut-être 
é t r a n g e , — l'emploi de s journées de ma tant» 
e t de Gilberte. Mais pour des isolées conrnie 
H u g u e t t e , des souffrants d e la v i e comme Vi 
v ian , des ignorants , des miséreux, des mala
de», comme ceux du vi l lage , j e doit a l iéner mon 
indépendance , emprisonner mon cœur. 

— D e s souffrant» d e la v i e , di tes-vous, 
P a u l e ? B i e n t ô t mon fils reprendra la »*er-
Après son départ , qui plonge toujours la mai
son d a n s le s i lence de la tombe, mon mari s'ab
sorbe dan* se» mul t ip le» travaux. Malgré ma 
foi , ffla rés ignat ion , mes occupation» journa

lière» m e laissent t r o p le t e m p s d e r 

U n ooup d e v e n t , un froid plus vif, une praie 
pers i s tante , un soleil tropical : toute» chose») 
r a m è n e n t le souvenir d e l'abaent, l ivré, b ê l a s ! 
à t a n t d e périls . Ah I qu ' i l serai t bon d s v o n 
avoir à mes cô tés ! 

-— V o t r e tr is tesse , votre sol i tud* m'attira» 
ront à Tourfort . M a i n t e n a n t , vous ê te s b e u -
reux tcu» les trois , e t voua v o u l e s m e t t r e dm 
bonheur dan* m a v i e ; j e v o u s s u i s tre» rsasfBs-
naissante , mai s n e cherchez p a s à sn'flrigSMsT 
de Gnangebeile. où j 'obt iens d é j à ai t a u faussa») 
e n y restant beaucoup. 

D un g e s t e caressant , M a d a m e d e Tt>w*ert 
posa la m a i n sur les cheveux d o u x e t lagara 
d e la j eun» fille. 

— C'est q u e j e vous a i m e bieu, P a u l s . J « 
vous a i m e materne l l ement , dirais- )»; s t , «su-
v e n t , ja m» représente sous vos traite , a-MB 
votre n a t u r e a r d e n t e , généreuas, la pauvre 
p e t i t e e n f a n t q u e j 'a i perdue. Toutefois , j * ta» 
reprocheras , d' insister davantage . D o n a o » 
moi quelques nouveaux détai l s sur H u g u a t t » 
e t V i v i a n . 

— H u g u e t t e cont inu» d» m'être un» aiaW 
précieuse. El le a ime le» enfants , d e v i s â t TASM 
catéchis te convaincue. D i e u lui para î t moin» 
loin, le sacrifice moins pénible , bieu qu'il y 
a i t encore des heure* difficiles. H u g u e t t e os 
la» a m i t i é s passionnées, l es na ines fépcea». 
Contre sa mère, M s a u r , el le nourr i t u s e 
animosité qui m e désole. Les t s r t s d e m a 
t a n t e s t de Gilbert» — tor t s reste, — luiBBB 
raient dans le escur de c e t t e tùtuai t un» e m 
preinte moins profonde si T i v a a u n e p r e a a i t 
«oin de le» met tre an lumière. 

— Pourquoi ne parlea-voua pu» « V i v M u * 
U n e minute , P a u l e resta silencisuos), lM 

yeux fixés sur un jasmin qui entetu-ait ut fe
nêtre d 'une guir lande parfumée . 

(i «uia-Mj. 
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